
LE MONDE 1LLUSTRIL 121
qu'est-ce que tout cela voulait dire ? LV t a edo n b n eop in e ia jugeotte.
A qui avait-on affaire ? Ces gens-là me sont bigrement suspects... Des fi-Qu'allait-il se plisser lants la maison d u plateau IPierre Loriot tira sa montre. lous pour isûr ou (les malinitentio)nnés contre lede Bagnolet ? -J'ai neuff heutres et demie à mon oignon... gouvernement... Faudra (lue je tâche de voir unQuel drame effrayant se préparait, dont les fit-il - oùt allons-nous, bourgeois ? peu la figure de celui-là..,rôles principaux leur étaient destinés ? -Rue du n"td-e-SitMre,ut...îré- Rue de l'Univeril artaavoue l'n
Chacun@ de ces questions offrait un probl'ème pondit le po(licier'. dotidqque les deux bandits essayaient vainement de ré- -1101)! Milor'd... Le dute mit pied à terre et se dirigea vèrs lasOud l'e. Le cheval partit boit train. p)orte pratiquée dans le miu- du jardin.-Est-ce que la provision (le bois (Ille nous -Rue (lu Po1eFe)aît-a'e, î... muitr-: Nous ne le suivrons ni dants le chemin mysté-devons acheter ne te donne pas à réfléchit- ? (le-, mutrait l'oncle d'Etienne, c'est bien là que j'ai i ieux que nous connaissons déjà, ni dans le cabi-manda Dubief. Qu'est-ce qu'on peut fire av'ec tant conduit l'autre nuit ce particulier si drôle... Est- net (le travail de son hôtel.de fagotins, de bourrées.,(de cotrets qui flamnbent ce (lue par hasard ce scrait le même ?... -Non, ça La corresponîdance arrivée depuis deux joui-sclair ? ne se petit... Celui-ci est plus jeune, et puis je lie contenait ]icen d'inmportaunt, rien qlui pût lui-Se chauffer, p)arbleu! dit Terromonde. nec reconnais paîs la voix. causeir îune inqtuiétud(e quelconque.-Nous ne somimes pas encor'e dans la saison G~eorges de la Tour-Vaudicu était sans nouvel Il revint sur- ses pis et rýega,,gna. la rue deo1PU-où on se chauffe... Et puis l'ordre est (doniné de de Trhéier depuis deux jour's il nous î)ai'aît Liu- niv'rlt

placer- les provisions au rez-de-chaussée, au lieu pierfin d'affirmer' qu'il attendait avec imp.atience Pieirre Lor-iot désireux, nouAs le savons, de con-de la mettre sous le hiangar... C'est pas naturel.., son complice et qu'il s'empressa de le question-!I naître le visage de son étrange ('lient, était des-M'est avis que ce bois-là chaufi'eu'a si f'ort la mai- ner. 1 ceuidu de son siège, avait nettoyé soigneusementson qu'il p)ourriait bien la rii' - Le policier le mnit aut cout-:int (de('e <qui se pas1- la vitr'e et remonté la mlèche de la lanterne la plus-Un incendie... murmura 'ïerenionîce B' sait t't aouta r-appohedu trottoir, et il attendait, debout à-am'en a tout l'ai', mais qu'est-ce que (;a ->emain, nmonsieur le due, j'aur'ai gag-né la coté de la voitureeo) sitflant 1pour1'se distr'aire.nous fait ? L'immieuble n'est pas à nous... Ça somme que vous m'av'ez promilse. Sont désa.ppointerneuît fat granud quand le voya-peuit êtr'e un accident... D'ailleur', 'es-t le lIoa- -D)ès qu'il me sera pi'ouvé <lue cette filIle est geuîi î-epartit.taire qui est responsable... eni votre pouvoir, répliqua le sénateur, un chèque 3. (le la 'l' -Vaud ieu avaitrevéjsuu-Ah .14oi, l>îosp)ei' Cau101l.... de deux t'ont mille francs à vue et ait porteur v-ous!Or'eilles le collet de son paletot- un foulai-d lui-1l ne s'appelle pas pluts Pl>sper' Gauchîer que se ra 'is cachait toute la partie inféîie-e i e la figtu-e, ettoi et moi, maisc's un malini qui sait c'e qu'il' -Je vous devî'ai latk'ne mon-sieur le diuc'. le chapeau, très enfoncé, plongeait danls l'ombreveut... Il pave roeta. et au lieu cie se servir' pont' mais. entre unous, je l'aur'ai bieti gagnée. l le front et les yeux.nous emballer d&~ mandats cd'amenîer qu'il avait -Ete.s vous sûr' de vos hommes ?-Loriot Ouvrit la por'tièi'e.clans sa poche, il est on tr-ain de ntous enrichir'... -Leur intértIlme gar'antit leur d iýs eétio Il. Le duc monîta danis la voitute, sýans que l'onclel)&nc, laissons noub fiîii'o et jtisqut'à nîouvel or'dr'e Dès queje n'aurai plus besoin d'eux, ils s'empres- d'Etienne pût a.peievoir au passage autre chotseobéissons sans di-scutoi'... Suî' çe mnon vieux allons seront de quitter' la France... qu'un coiii de jouie sillonnéo e irîides et quelquesaiux pr'ovisions... -Ilis ne VOUS connaist3SlI as ?... mèinches de cheveux r'ares et grisonnants.iDubief et Terremoade sor'tiront dle la mazison. -J 'ai pis mes précautions, et si Jamais ils -Pas de clin(e .gu'onmela-t-il. Lepaî'ticu-puisdu jardmect, tout on se donntant l'i'lov'esune 'encontu'aient je les défierais de me î'econ- tier pr'end tr'op de soin1 se cacher- pour être unoisif:s qui font à tr'avers leschamips tile pr'loenade itaîtie. honnête homme... i)o plus eu pl us suspect 1 Cons-c'agyiément, ils examinèrent le.s env'ironîs. - -Je tienîs à m'assurer' par~ mes propr'es %,eux piirateni' ou filou, au choix 1Le plateau des plâtrièr'es offrait l'image d'une que nous tenons bien l'or'phelinue... Il regi-impa lestement sut' sort siège ent deman-
vasteboliude.-Dauts la nuit de demain je vienîdrai vous dant d'une voix maussade:Les rares maisons cie campagnes placées dle pr'endr'e ici pour vous conduire à la maison du -Et, à présent, oit faut-il vous nîcîter ?distance on distance étaient closes et désertes, plateau de Bagnolet, au moment où Dubief et -Où vous m~'avez pris... r*ue (lu Ptd-o'La Capsuloî-ic seule, oit les ouvriers entraient Tieî'remonde amènerount Berthe Leî'oyer.Sin- re..le matin pourt n'en sortir-cqu'à la ntuit tombante, -Ne pao'e-o s îSquil serait prudcent à La voitur'e 'oula.nîavait pas la physionomie d'un bâtiment :Lbaui- moi de déloeî' d'ici après cette affaire ? Loriot r'éfléchîissait.donné. -Cela iue semble inutile... Personnte au Par'isien et coicher de fiacu'e depuis vingt-cinîqDerrière les murailles (lel:la('apsuilerie, à un iotîde nec sottp(-onnie votre retraite et v'ous :savez anls, il avait vu lbien des choses étranges et mys-kilomètre à peu près de la nmaison Servait, pas-'que la concier'ge est à mîa dévotion... Etes-vous térieuses dans Par'is (lui est pai' excellentce3 la villesait un chemin descendant ver-s Mon treuil au mii-, allé la nuit dernièr'ei-ue Saint-Domiuiique, pa.sseî. lut mystèr'e...lieu des fondr-ières,, et praticable po~i'ur ue voi- la r'evue de votre correspondance ? Aucune <le ces choses nicJ'av'ait aussi vivementturc à cette époque où los grandem pluies u'avaien t -Non.., frappé que les allées et venues singulièr-es de cetpas encore défoncé le sol. -Permettez-moi de vous dire que c'est un tort, homme...-Tiens ! tiens! tiens ! s'éciria i)ubief on cxi- Il peut se produire d'un moment à l'ýautre quelque Cela tenait-il à tn inclspositioni particulière deminant ce chemin avec attention, fait nouveau que nous aurions intérêt -à connaîtr'e. son esprit ?...-A quoi réfléchis-tu ? demanda lerremnonde. -J'ir'ai cette nuit... Peut-êtr'e, mais l'impression ni'eut ,subsistait pas-A ce que nous a dit notî-e homme, etje pense -J1'ai unie voiture'e n ]as. Vouilez-vous lat prou- moins.que si 0on conduit au plateau une voiture venant dî'e et me jeter' chez i ?...-Elle vouis mènei'a en- -Si j'avertissais la police ? se demianda-t-ilcie Bagnolet, on pourra très bienut fii-e dispar'aîtr-e suite à votre hôtel... tout à coup.sa trace on la redescendant par cette route... -Pa-faitement. Mais pr'esque auissstôt il hauissa les épaules ent-Fameuse idée tout de même. -Le moument approche où vo-is devez agriî' .se réponidantLes deux hommes gagnèrent Mointreuuil, oit ilsi l'cncontr'e(de Claudia Vau'ni. C'est demain soir- -L'avertir-!... De quoi ?... E'st-ce que je saisachetèr'ent un chai'gement de fagots dont ils se qu'elle (donne sa fête... Je vous conseille d'aller- quelque chose ? Est-ce que j'ai la preuve de n'im-firent donner facture au nom (le Pu'ospei' Gau- la ti'ouver demnain dans la journée, et de sa.,von-. porte qu'est-ce ? Je fais des suppositions comme('liel' et qu'ils payèr'ont comptant. quelles sonit les armnes dont elle compte ee servi. un vieux 1bu, et je m'emballe comme un poulinSuivant les ordr-es de Théfou', le comîbustible Georges fit un signe affirmnatif cde deux ans 1 1 1 Ou imeî'ir'ait au nez sij'allais po-fut entastsedlants deux piècem clut' ez-de-(haussée -Monsienu'- le duc, je suis à vos or'dres. t inei' à la Préfectur-e à pr'opos de riin L.. Je suisde la villa.. Le sénatetur'temnplaça sa robe de chambr'e pari cochter, on nie pi'end, on me dor.ne mon dû et jeTerremonde et Dubie pr'épar'èi'ent leu' dîni', yunt paletot de coulent' sombrîe, se coiffa d'unîda conduis, les gens où ils me disent de les conduir'e.futmèr'ent une pipe et s'étendir'ent. sut' les mate- peau r'ond et sor'ti t av'ec Théfeu'. Une fois hoi's de ma boîte, ils font ce qu'ils yen-l m. Loriot attendait sur' son siège. lent, ça nec me uegarde ni peu ni beaucoup... Non,

Neou aosqeM -aps. - ui'nîsisailî pts -Je cède la voitur'c à monsieur qlui va ne u'- saperlipopette, .Pier're Lor'iot n'e'st point un mou-(ledras.conduir'e; et la gaî'deî'a... lui dit le policier,)il se chai'c...Téfeî,ou enuetr'ant àPrs s'était tout d'abor'd 1 chai-ger-a de vous régler' à par'tir' de neuf heurues Après un silence il'ajoutaOccupé de son ser'vice, et n'avait quitté que for't et deumie, moment oit je vous ai pris. -N'empêche que ça m'intrigue bigr-ement.tard la préfecture où il tenait plus que jamais à; -Entendu, bour-geois... oùt allons-nous. O n ai-riva rue du Pot-de-Foi'.farecostte- onasidit e sn èlce qui lui, -Rue du Pouî-uous Pilippe, no... Le dluc, la figur'e plus emmitouflée que jamais,valait la bienveillance et les compliments de ses En entendant cette adrîesse l'o)ncle c'Etienuîe descendit, paya de façon très large, et disparutchefs. tr'essaillit sur son siège. dans l'allée sombre donît il ouvrit la porte lui--En sortant de la Pr'éfecture le policier héla un' -Poui' le coup, je nle nie ti'onipie pas I. se dit-il même.cohrqipsatvdAsrluid 'o- n oetttsncea.Cegilîdl s ebn- I ti lsd iut


